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iufques a lors. Il prit auec {foy le P. Ifaac Iogues, &
Mathurin, qui fit [162] auffi quelques faignées fort
heureufes. Le Pere paffant par OQuenrio y trouua
affez de malades, mais pas vn ne voulut oiiir parler
du baptefme, & vn Sauuage d’Arenté luy auoiia, ce
qu’on aunoit rapporté, qu’il auoit dit que nous n’auions
que faire de les aller voir pour les baptifer, qu’ils ne
faifoient point d’eftat du baptefme; ce miferable
mourut quelque t€ps apres, & fut priué de cette
faueur, nous fceufmes auffi toft fa mort que fa mala-
die, nous n’auons pas laiffé depuis de les aller vifiter
dans le befoin, d'y prefcher nos faints myfteres,
baptifer quelques malades, fur tout quelques petits
enfans qui font maintenant dans le ciel, & a 1’heure
mefme que i’efcris cecy, les Peres Garnier & Ifaac
Togues partent pour y aller vifiter quelques-vns. Le
P. Superieur continua de 14 fon voyage, & s'arefta a
Angoutenc, ol il baptifa deux petits enfans. Le 1’en-
demain 28. il arriua & Ofoffané, ot il trouua les de-
mons defchainez, & vn pauure peuple dans 1'affliction
plus que iamais, attentif aux impertinences d’vn cer-
tain Zekorenhaegnon, qui fe faifoit fort d’aunoir vn fecret
pour cette forte de maladie, qu'il difoit auoir appris
des demons, mefme apres vn ieufne de 12. ou 13.
iours dans vne petite cabane, qu'il s’eftoit faite A ce
deflein {fur le bort du lac. Doncques les habitants
d’Offoffané entédat [163] parler de ce qu'il {gauoit
faire, & voiats que de toutes parts on luy faifoit des
prefens, pour gaigner {a bien-veillace, & tirer de luy
quelque foulagement, luy deputerent quelques-vns
des principaux d’entre-eux, pour le fupplier bien hum-
blement d’auoir piti€ de leur mifere, & de fe tranf-
porter a leur bourg, pour voir les malades, & leur



